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Berlin-Moscou-Angora
ou l'inévitable accord

Y a-t-il deux Allemagaes ? Je ne

sais, mais ce qui, pour moi, est
d'une certitude absolue, c'est que
tout le Reich travaille d'un même
cœur, par des voies directes ou

obliques, à réduire en poussière le ! qu'elle put pour sauver
traite de Versailles. Ni les répu- u «««- n/r„;e вл„1в

ni les monarchistes, ni lesblicains,
socialistes, ni les communistes de
Berlin, de Munich, de Dresde et
de Stuttgart n'acceptent la défaite
comme une chose définitive. Un
de mes amis eut l'occasion de s'en-
tretenir, l'année dernière, avec de
hautes personnalités de la Deutsche
Bank et du Reichstag. « Voulez-
vous connaître, me dit-il, l'état
d'esprit qui règne au delà du
Rhin ? M. Helfferiich me l'a par-
faitement défini par cette brutale
affirmation qui résume tout ce que
j'ai entendu dans les milieux les
plus autorisés : « II n'y a pas un

Allemand, pas un seul, qui ne pense
nuit et jour à la revanche. » C'est
clair et net... Nous ne devons nous
bercer d'aucune illusion : la paix,
telle que la conçoivent nos enne-
mis, est une paix boiteuse ; à vrai
dire, pour eux ce n'est pas la
paix, c'est une simple trêve. Com-
bien de temps durera cette sus-

pension d'armes ? Elle sera plus
ou moins longue, selon que nous
serons plus ou moins vigilants.
Par malheur, il y a des naïfs ou
des fous parmi les Alliés qui font
constamment le jeu de Berlin ; ils
tombent d'eux-mêmes, avec une

légèreté déconcertante, dans les
pièges que leur tend la fourberie
teutonne. Ainsi, certains pacifistes
impénitents ne voient pas tout ce
que recèle dans ses flancs le mons-
tre lancé dans le monde par Le-
nine.
On ne peut cependant pas avoir

oublié que c'est l'état-major aile-
mand qui guida les premiers pas
du bolelievisme, lui ouvrant toutes
grandes les portes de la Russie.
C'est par Ludendorff que les mons-
très qui s'apprêtaient à promener
la hache et la torche dans l'Era-
pire des tsars furent entourés d'é
gards, couverts d'or, et transpor-
tés dans des wagons confortables
Pourquoi les p!us fermes soutiens
de l'autocratie se faisaient-ils sou
dain les complices et les fourriers
de la Révolution ? celle-ci, parbleul
devait conduire à Brest-Litovsk.
Et Brest-Litovsk, c'était la trahi
son russe qui permettait aux ar-
mées du Kaiser de se retourner
d'un bond et de se ruer en bloc sui
la France. L'ours moscovite déser-
tant le champ de bataille, Berlin
n'avait plus à s'en préoccuper, et
toutes ses forces, tous ses moyens
pouvaient être concentrés sur le
front qui barrait avec tant d'obs-
tination et d'insolence la route de
Paris. Malgré tout, les Alliés fini
rent par l'emporter, mais au prixde quels sacrifices ! Il fallut que
l'Amérique vint se battre à nos
côtés. Cette intervention nous fut
certes, d'un précieux secours. Il
est cependant bien vrai qu'elle pèse
et qu'elle pèsera lourdement sur
la paix. La victoire nous eût ap
porté d'autres fruits si l'Entente ne
l'avait obtenue que par ses propresefforts. Après l'armistice, nous
pouvions encore prévenir l'ef-
Ircyable crise financière dont nous
souffrons et nous pouvions aussi
briser net les ailes de tout espoirallemand. Que fallait-il donc faire?
Il fallait sans tarder, toute autre
affaire cessante, résoudre le pro-blême russe. Ц fallait délivrer le
monde du cauchemar bolcheviste.
Avec cent à deux cent mille hommes
que nous eussions dirigés non pas
sur Odessa mais sur Petrograd,
q-açeorcj д-;ес les renrésentants les
plus autorisés qe la *
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produit de quoi suffire à tous ses

besoins, elle nous eût même fourni
des céréales et surtout elle n'eût
pas aidé l'Allemagne à bouleverser
deux continents. La France fit ce

ce mal
heureux pays. Mais seu'e elle de-
vait s'arrêter à mi-chemin. Pour-
qu i les autres ont refusé de la sui-
vre ? Quel scrupule les a-t-il em-
péchés d'imposer par les armes la
liberté et la justice aux bourreaux
du Kremlin ? Voilà l'erreur fatale
d'où sortirent les difficultés inextri-
cables dans lesquelles nous nous
débattons depuis quatre ans, com-
me des damnés, dans un cercle de
fer sans entrevoir l'aurore de no-
tre délivrance. On a cru qu'en né-
gociant on amadouerait des brutes.
Vaine illusion ! — Les brutes ne

s'inclinent que dev ant le fouet.

l'assassinat de Djémal pacha
se confirme

Moscou, 26 juillet.— Un radio de Ti-

flis du 25 juillet mande que le 2b juillet
dans la soirée, Djémal pacha, son aide
de camp et son secrétaire, ont été assas-

sinés par des inconnus, au centre même
de la vi le de Tiflis.
D s sapeurs-pompiers se trouvant

dans le voisinage se sont mis à la pour-
suite des meurtriers, qui ont réussi à

s'échapper, après avoir tiré plusieurs
coups de feu contre ceux qui les poïrsui-
vaient tuant un passanl el blessant une
femme.

Trente personnes ont élé arrêtées.

Union et Progrès. Celui-ci se re-
trouve dans l'Assemblée Nationale
qui en est la copie amplifiée et
adaptée aux circonstances. Or, si
bolchévisme s'est implanté en

Russie c'est parce qu'en 1914 les
eunes Turcs on! fermé les Détroits
aux Alliés. Par ce geste on cou-
pait toutes relations entre la Mer
Noire et la Méditerranée. Les Rus-

L'Angleterre proteste auprès
du gouvernement allemand
pour l'évasion de Dittmer

Londres, 26. T.H.R.—Répondantà une question à la Chambre des
Communes, M. Chamberlain dé-
clara que le lieutenant Dittmer,
condamné pour l'assassinat des
survivants du navire-hôpital anglais
Lcindoverry Castle s'était échappéde la prison allemande, de vives
protestations furent adressées à ce
sujet par le gouvernement britan-
nique au gouvernement allemand.

LE DRAME D'HIER
place du Tunnel, à Péra

Yoco tents d'assassiner Soutis et se suicide

Un banquet en l'honneur
du généra l Townshend

Youssouf Kémal bey donnera
aujourd'hui un banquet en l'hon-
neur du général Townshend.
Y assisteront : Moustafa Kémal.

Fevzi pacha, Réouf bey, Adnan
bey ainsi que diverses autres per-
sonnalités,

Le général Townshend aura des
entrevues avec les représentants à
Angora de tous les gouvernements
orientaux, en vue d'étudier de près
les relations turco-soviétiques ainsi
que l'union des peuples orientaux
dont il est beaucoup question.
Le point qu'étudiera surtout le

général Townshend au cours de son
séjour de deux semaines en Ana-
toiie se rapporte à la situation éco-
nomique de cette contrée après la
paix ainsi qu'aux entreprises qui

puis-
auto-

ses étaient isolés. Et nous ne pù
mes jamais leur tendre la main, [pourraient intéresser les
ls furent ainsi prives de nos se- ] sauces européennes et être
cours et de nos conseils. Et au ; risées par l'Assemblée d'Angorapremier revers ils furent la proiede l'anarchie. Ce fut une panique
qui emporta comme des fétus et
e tsar et Kerenski. Ah ! la pro-
pagande allemande fit là du beau
travail. En un tournemain elle
abattait un colosse qui la gênait et]

La Yougoslavie et ses voisins
Belgrade, 26. T.H.R.—Le prési-

dent du conseil, M Nintchitcb, pro
uonça un discours programme éta-
blissant notamment les rapports de
!a Yougoslavie avec la Hongrie, la
Bulgarie ; ces rapports dépendent
de la complète exécution des obli-
gâtions que les traités imposèrent
à ces pays.
Le président du conseil recon-

naît les bonnes relations avec l'Au-
triche.

difier ci cet effet leur attitude.

La question du roi de Grèce
à la Chambre des Communes
Londres, 26 T.H.R.—• Répondantde plus elle fermaità l'Entente un [à la question: pourquoi le roi de

réservoir d'hommes inépuisable, j Grèce n'est pas encore reconnu offi-Tout le problème de la guerre! ciellement, M Harmsworth, sous-

vaient porter le découragement' O^ies, dit, que ta décision de ne
dans l'âme des poilus et des tom-\ pas reconnaître le roi Constantin amies. Eh bien, si la France a failli été prise d'un commun accord en-sombrer, malgré la Marne ^

^ tre les alliés pour des raisons poli-Verdun, si les deux dernières an- j . . . . . , ,nées du drame ont triplé nos ■ tiqaes et qiie
i

aePms / fdeuils et nos ruines, c'est aux 1
vemi permettant aux Allies de 1110-

Jeunes Turcs que nous devons
nous en prendre. Les kémalistes
ne s'étonneront donc pas si nous
prenons des précautions et si nous
exigeons des garanties pour l'a-
venir.
La France et la Grande-Breta-

gne sont les gardiennes de la Vie-
toire. Elles ne permettront pas
que celle-ci puisse être sabotée. Et
nulle manœuvre venant de Berlin,
de Moscou ou d'Angora ne les di-
visera. Entre elles il peut y avoir,
comme dans les familles les plusunies, certaines divergences de
vues sur tel ou tel détail, mais
dans l'ensemble elles aboutiront
fatalement aux mêmes conclusions
parce que leurs intérêts sont com-
muns. Ce serait une grave erreur
de croire que les frères d'armes
qui ont mêlé leur sang sur les
champs de bataille du nord et de
l'est de la France vont se quereller

Russie et Allemagne
Reval, 26. T. II. R. — Ou apprend de

Petrograd qu'un groupe d'oTiciers bol-
chévistes se rend en Allemagne dans le
but de se perfectionner dans la techni-
que et app ication de gf-z asphyxiants.

M. Meda, leader du parti socialiste
appelé à dénouer la crise

ministérielle italienne

Rome, 26 T. H. R. — Les pré-
sidents des Chambres? reçus par le
roi, lui indiquèrent que M. Meda
leaderdn parti socialiste,paraissait
désigné pour former le nouveau
cabinet.
M. Meda fut rappelé télégraphi

quement de Milan.
M. Facta déclare que la solu- j

tion de la crise ministérielle dé-
pend soit de M. Meda, soit de M.
Danava, chef du parti démocrate
libéral, soit encore du paiti des
démocrates sociaux.
Dans le cas d'un échec des trois

chefs précités, il. faudrait recou-
rir encore à M. Orlando.

s
i»ES MATINALES

Instantané pris devant le magasin de M Soutis, place du Tunnel à Péra,au moment où l'on sortait, sur une civière, le corps de Yoco.

En annonçant hier matin à nos léc- \ devant la petite vitrine du fond. Son
Soutis-Yoco, de-1 employé se trouvait à côté delà vitrineteurs, la suite du procès

vant la Cour martiale britannique, procès
que le Во phore a été, soit dit entre pa-
renthèses, le seul à suivre parmi la presse
de Gonstantinople, nous ne croyons pas
que Lotre relation serait interrompue par
un drame malheureux qui a mis en émoi
toute la place du Tunne', à Péra, si fré-
quentée d habitude à cette heure de la

ANTOINE SOUTIS
matinée. Ce drame est l'épilogue triste
et lamentable d'une vieille affaire qui
date de 1918.
Le drame.—Ce que nous déclare
un témoin oculaire,M. G.Salacha
Peu après le drame, nous avons pu

joindre au magasin Verdoux, un des té-
moins ocuiaires, M. G Salacha.

« Il était, nous dit-il, près de 10 h 5.
Je me trouvai dans le magasin de M. Sou-
tis. Il y avait également dedans son em-
ployé M. Philippe S :gala et un client
turc, Naïm bey. M. Soutis était à son
banc, cependant que Naïm bey était assis

Cela, jamais ! Qu'on se le dise à
Angora, et qu'on y retienne encore
ceci, c'est que les cabinets de Pa
ris et de Londres ne lâcheront ja-
mais ni les clefs qui ouvrent le>
portes de la Russie méridionale,
ni les privilèges qui garantissent
en Turquie la vie des cl}ré{ien§ et
qqs Jjqffq.

' ° 1 *

IjËHEL SMWUARiS

Voir eu 2ème page :
U' phis loin enpore,La Russie n'eût'T':j* j Tj •• J n L I
j§s été liVrée au

'

pijiagerèlle (jâ JT3iu?if ^|Çl]âj

Que de fois n'avez-vous pas entendu
des commerçants qui se plaignent de
l'étal de leurs affaires s'ecrier les bras
au ciel : « Faire de la publicité ! Dé
penser de l'argent ! Non il faut res-
treindre les frais el pour commencer

supprimer noire budget de publicité. »

En Amérique et en Angleterre, où Ton
conçoit autrement les affaires, qumd
une maison traverse une crise elle dou
ble, elle triple même ce budget. Aussi
on ne gagne nulle pari ailleurs de Таг-
gent comme on en gagne là-bas.
En Orient on se dit : « A quoi bon se

créer des soucis, risquer de la réclame»
oubliant ou ne voulant pas savoir que
la réclame est l'essence même qui con-
vient au moteur des affaires, comme la
benzine à celui des automobilistes On
se répèle : « je suis connu, j'ai ma clien-
tèle » sa s songer que cette clientèle
sera un jour ou l'autre à celui qu
« saurq Iq prendre ? à qui par une
réclame habile aura su imposer une таг-
que nouvelle.

Je crois qu'il faut dire leur erreur à
tous ceux qui pensent de cette f< çon,qui se refusent à voir large. En affairespas de modestie, le suçp£$ est à" celuimi fait \e p\us сie 'bry.it. Sonnez fort
р%ау au'p.n y.ous entende, créez de lanqloçiété ayloqç dç vo ?e пощ. Il y atoujours quelque part des eben s pourq i vous êtes des inconnus. Ne les né
gligez pas, El rappelez-vous ce quedisait Lamartine : * Dieu lui-même abesoin qu'on sonne Ip çlocfyeç ».

"
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La nouvelle orientation
de la politique grecque

Athènes, 26 juillet
D'après des informations

sûres, le gouvernement ежа-
minant ces jours derniers la
situation internationale a

constaté qu'elle se présente
sous un jour tout différent de
puis quelque temps. Pour des
raisons fondées le gouverne-
ment a dû envisager la néees-
sité d'un revirement de sapo-
Utif/ue et discuter sur l'utilité
de ее revirement comme sur
ses effets dupoint de vue étran-
ger et intérieur. Les décisions
prises vont donner une orien-
tation toute nouvelle à la po-
litique grecque qui permettra
de résoudre à bref délai la
question national®.

[Bosphore)
Athènes, 26juillet

C'est samedi que commen-
eera l 'application de$ mesures
décidées pour VAsie Mineure
et qui comportent d'une part
une activité politique in$ér®$-
sant direcjemçniï l<& hauf-eom-
missaire à Smyrne et d'autre
part certains mouvements mi-
litaires. (Bosphore)
JfjftH j&Mpwuuœ d"Athènes ont

dévidé d'eaopédier à Constanti-
nopie des envoyés врёс1а\щ

pour suivre le développement
de la situation et renseignerleurs lecteurs sur les événe-
ments d'Orient. (Bosphore)
A Coblence l'entrée des
dancings est interdite

aux militaires
Coblence, 26. T H.R.— Les autorités militaires britanniques interdirent à

tous les officiers et militaires de tous
j grades l'entrée des dancings et leur par-ticipation à toutes les fêtes allemandes,même privées.

A la Chambre des Communes
La reconnaissance

du gouvernement russe
Londres, 26. — Plusieurs

membres de la Chambre des
Communes lors des débats sur
tes résultats de la Conférencede La Haye r clamèrent la re-
connaissance du gouverne-ment soviétique rusge par le
gouvernement britannique.

fLeafield Press),
"La main de la vengeance*"~W jrm /%,-ъЛ W/ш /1 fi & A Ш л гга J*лLa police (САНпоц ц deeou

vert Uûé Société secrète dé-
nommée « Main de la геън
geanee » ayant pour de
restaurer la т^щагеШе aile-
mande çt dr soutenir dans ее

tes efforts d'officiers m*-
ses eœ-tsaristes. Р1ищ<г.щю ar-
restations ффё opérées etdes (ffyçwmwts saisis,

(JRadiо-aщ

d'entrée et je me tenais à mon tour prèsde la porte, M. Soutis causait avec Naïm
bey. Nous voyons tout à coup surgir de-
vant nous, Alexis Yoco, très surexcité
tenant un revolver à la main. Il aperçoitM. Soutis et sans rien dire braque son re-
volver sur lui et tire. C'est un véritable
miracle que M. Soutis n'ait pas été
atteint. Je perdis à ce moment la tête et
sortis du magasin, criant au secours.»
L'employé de Soutis nous a dit à son

tour: Après le premier coup de revolver,
sur mon patron qui s'était baissé pour es-
quiver le coup, je le vis se jeter précipi-tamment vers une petite pièce, très som-
bre, qui se trouve au fond du magasin.Yoco le poursuivit. Soutis monta sur une
petite échelle en bois qui conduit à une
autre petite pièce située au-dessus du ma-
gasin, et donnant sur la rue par une petitelucarne. Yoco tira sur Ini un second
coup, qui l'effleura à la tête. Aussi per-dant l'équilibre, il tomba par terre, en
s'écriant ; Manovla mou, pdi, me sko-
tose (Maman, ça y est, il m'a tué).Sont-ce ces paroles qui ont fait croire à
Yoco qu'il avait tué son adversaire, ce
qui Га amené à se faire justice lui-même?Peut être. Toujours est-il que peu après,
on entendait une troisième détonation.
Yoco s'était tiré un coup à la tète. La
mort semble avoir été instantanée. La
balle passant sous le menton sortit parl'occiput. Le malheureux s'était effondré
par terre.»
Le diame avait duré moins de tempsqu'il ne faut pour l'écrire. Pendant ce

temps, la foule s'était assemblée devantle magasin. Soutis, revenu à lui, criait
au secours ne sachant pas que le meur-trier s'était tué Quant à lui, il était légè-rement blessé à la tête et à la main. Il fat
aussitôt conduit à l'Hôtel Krœcker auxfins d'enquête,cependant que la police,après les constatations d'usage, faisait le
nécessaire pour enlever le corps de Yoco,transporté à l'église de la Panaghia à Péra
en attendant l'autopsie.

Les causes du drame.
Nos lecteurs, les seuls d'ailleurs, àConstantinople, ont pu par nos comptes-rendus des séances de la cour mjartialebritannique, se rendre compte de la

cause du drame. C'est un malheureuxprocès où Yoco. quoique rien ne l'excuse,est en quelque sorte lui-même une victi-
me. Car d'autres ont agi derrière lui,ceux-là même qui, un matin, à l'aube, à4 h., ont littéralement dévalisé le maga-sin de Soutis, emportant tout, machines,outils, oofîre-fort, bijoux, ne laissantrien que les quatre murs nus.

11 paraît que c'était l'autorité serbequi agissait ainsi, parce que M. Yoco,de sujet ottoman, était devenu subite-ment sujet serbe et qu'il prétendait avoirà recevoir de l'argent de M.Soutis. Noos,nous avons toujours eu peine à le croire.Car une autorité officielle n'agit jamrjsainsi, à 4 h. du matin, sans profcès-verbal, san% inventaire du magasin,dressé ea présence même du propriétaire.Ceux qui ont fait cet acte doivent être,recherchés par la justice où qu'ils se
trouvent,aussi haïut qu'ils soient placés„eipunis admjniatrativemenLsi l'on ne peutpas le faire autrement.D'autre part.il faut
que les objets appartenant à M.Soutis,sur-tout ses outils, ses machines, qui îaiservent pou? son travail et qui sont sa-crés daifts tous les pays, lui soient resti-tué&. SI faut aussi que tous ceux quiavaient confié des bijoux à M Soutis pourles réparer, rentrent dans leur bien.

l 'arrestation des deux fils de Yoc®

Nous, apprenons au dernier moment
>2sdeux fils de Yoco ont été arrêtas

en vue de prévenir une nouvelle agre^sion contre Soutis laissé toujours libr -

e
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EN ALLEMAGNE
L'attitude de la Bavière

Berlin, 26. T.H.R. — La presse
allemande juge très sérieuse la si-
tuation créée par l'attitude de la

Bavière rejetant la loi de protec-
tion de la République.
La commission de surveillance

du Reichstag s'est occupée aujour-
d'hui de la question bavaroise.
Une note gouvernementale dé-

clare comme inconstitutionnelle
l'ordonnance du gouvernement ba-
varois remplaçant la loi de dé-
fense de la République par des

mesures exceptionnelles édictées en

Bavière.
JUa note ajoute que si chaque

Etat s'arrogeait de tels droits, ce

serait la fin de l'unité allemande.
La note termine en espérant que
l'attitude du gouvernement bava-
rois changera et qu'il fera des dé-

elarations pour consolider la forme

républicaine de l'Etat.
La commission de surveillance

du Reichstag approuva les aug-
mentations de traitement des fonc-

tionnaires. Le traitement du pré-
sident d'Empire s'élèvera à 1 mil-

.lion 600,000 marks.

Le rapport du comité des garanties
Londres, 26. T. H. R.— Le texte

complet du rapport volumineux
du comité des garanties, qui est

dernièrement parvenu à Londres,
est maintenant l'objet d'une étude

attentive de la part des experts de

la Trésorerie.
« Réduites à leur plus simple

expression, dit le Daily Telegraph
les mesures d'inspection proposées,
prévoient deux experts alliés dont

î'uo veillera aux revenus et l'autre
aux dépenses de l'Allemagne. La
dette flottante serait l'objet d'une
étude spéciale ; dans la question
des inspecteurs du service de per-

ception des taxes, ceux-ci seront

autorisés à accompagner, dans ce

travail, les inspecteurs spéciaux du
Reich. Le rapport du comité sera

nécessairement considéré à nou-

veau quand la question du morato-

rium viendra à être discutée par les

hommes d'Etat alliés et par la
commission des réparations.

Londres, 26. T. H. R.— Parlant
à Munich sur le conflit entre la Ba-
vière et le Reich, le comte von

Lerchenfeld.premierministre bava-
rois, dit qu'ils étaient prêts à ac-

corder au Reich tout ce qui était

nécessaire pour le maintien de la

constitution, mais ce but ne pou-
vait être atteint que par une politi
que modérée, de conciliation et par
le redressement des défauts éco

nomiques et non par des mesures

répressives.

Le résultats de la Conférence Couronnes, roubles et marks
de 1a Haye

Londres,26.T.H.R —Sir Philip Greame

qui représenta la Grande-Bretagne à la

Conférence de La Haye fit à la Cham-

bre des Communes des déclarations au

sujet de cette Conférence. Il dit que

sejîon lui la Conférence a fait un grand
pas en avant dans la voie du règlement
de la question russe. A Gênes, on a

trouvé qu'il était impossible de pouvoir
faire des progrès vers ce règlement.
Toutefois l'espoir de voir l'industrie
russe renaître à la vie, réside dans le

îetour dans ce pays des caoitaux étran-

gers qui ont pris une si grande part à la

création de cette industrie. Trois condi-
lions sont nécessaires pour n'importe
quel arrangement an sujet do la ques-
tion des propriétés. Premièrement, la

reconnaissance du droit à la restaura-

tion ou aux compensations, deux ème-
ment, les compensations devront être

réelles et troisièmement des- lois effec-

tives de travail et un outillage perfec-
tionné devront être étab'is. Cette der-

nière condition pourra assurer automati-

quement l'accomplissement de l'engage-
ment qui sera pris par la Russie. La

commission des propriétés a dû clôre ses

ti avaux par suite de suggestions impos-
siblea, mises en avant par la délégation
russe. Pariant de la dernière proposition
de la délégation russe disant qu'elle était
prête à inviter son gouvernement à étu-

dier la politique qui comprenait la re-

connaissance formelle des dettes et

l'obligation de payer des compensations,
Sir Philip dit quoique ce ne fut pas là

une offre ferme, elle marquait cependant
un progrès sur l'attitude précédemment
adoptée par cette délégation.

EN IRLANDE

La panique parmi les rebelles
Londres, 26 T.H.R.— Une grande pa-

nique règne parmi les rebelles à .l'ouest

de l'Irlande. Malgré les mouvement rapi-
des des troupes nationales, celles-ci ont

de la peine à entrer en contact avec les

rebelles. Plusieurs d'entre ces derniers,
se réfugient dans leurs maisons. Un chef
de rebelles a é'é fusillé pour avoir refusé

de se battre.

Chez les kémalistes

Fournitures italiennes

Commissariat de l'économie a signé
ш pfjpijrajt ayec nn groupe italien qui
fournira deg b&jkpgses à l'Anatolie.

Les méfaits des sauterelles
JLes sauterelles ont anéanti les récol-

tes h Mardine, Ourfa et Sivérek

NleubedcJjne pacha
reçoit des instructions

Eéouf b?y, président du conseil des

commissaires, a envoyé de nouvelles ins-

éructions à Mouheddine pacha,à Beyrouth

L# Sf9uPe 'a défense des droits

deTAngtolie et de la Roumélie
Le groupe de la défense des droits de

la Ronmélie et de l'Anatolie a tenu avan'-

filer une assemblée générale au cours de

laquelle il a délibéré longuement sur la

situation actuelle. Ali Fuad pacha, ex-

représentant kémaliste â Moscou, a pré-
sidé l'assemblée à l'issue de laquelle il a

conféré longuement avec le représentant
de la Perse au sujet d'une alliance turco-

persane. A la 2ème réunion du groupe,
Ali Fuad pacha a exprimé sa satisfaction

d résultat de son entrevue.

En quelques lignes...
— Paris, 26 T.H.R.— Les chefs noirs

de l'Afrique Occidentale venus pour vi-

siter la France et assister au 14 Juillet,
s'embarquent aujourd'hui è Marseille, re-
tournant dans leur pays. Ils consacrèrent
leurs dernières journées à visiter le front,
notamment Reims et Verdun dont ils

emportèrent une profonde impression,
que l'un d'eux résumait en disant: «Nous
ne croyions pas que la France ait subi de

telles dévastations, qu'elle fut si grande
et si active dans son travail ! ».

— Varsovie, 26. T. H R. — La Diète

repoussa par 205 contre 187 une motion

de méfiance de la droite, envers le maré-

chai Pilsudsky.
— Paris, 26. T H R — M. Saint, ré-

sident général de Tunisie, déclara que
les réformes récentes réalisèrent une vé-

ritable décentralisation en divisant le

territoire tunisien en régions autonomes

dont les bugets sont étudiés par des as-

semblées'composées d'indigènes et de

Français.

Ls Congrès do l'Association
de la presse turque

Husséioe Djaliid bey
élu président

Hier a eu lieu à Stamboul le congrès de

l 'Association de la presse turque.
Certaines modifications ont été appor-

tées au règlement de l'Ass"ciation.
On procéda ensuite à l'élection du со-

mité central. Ont été élus :

Président. Hussein Djahid bey ; secré-
taire général Djélal Sahir bey ; memb es:

Ahmed Emine, Ebuzz a, Vélid, Husséine

Chukri, Ismaïl Much ak, Nedjmeddine
Chéréfeddine, Sé im Ragk b, Ali N had.

Haïdar Niazi et Mubahat beys.
Les membres du comité central se

réuniront ultérieurement pour élire parmi
eux le conseil administratif.

L 'Allemagne
à la S. D. N.

Londres, 26 T.H.R,—- Au sujet du dé-

sir exprimé par M. Fisher, au nom du

gouvernement anglais, de voir l'A Ilema»

gne demander cette année son admission
à la L'gue des Nations, le «Manchester
Guarimnï> dit que l'Allemagne devrait

faire immédiatement cette demande, de

manière à ce qu'elle puisse ê're étudiée
aux prochaines réunions du conseil et de

l'Assemb ée â Genève. Il n'y a aucun

doute que l'Assemb ée se prononcera en

faveur de l'admiss on de l'Allemagne à

la Ligue, mais il est douteux que l'Aile-

magne soit à même de prendre sa place
auprès des Grandes Puissances dans le

conseil. Une vote unanime du Conseil et
la majorité des votes de l'Assemblée se-

ront nécessaires pour la désigner comme
membre permanent additionnel au sein

de la S. D. N.

Corps d'occupation français
de Constautinople

Une fête hippique organisée par les

officiers du corps d occupation français
de Gonstantinople sous la direction du

général Charpy, aura heu au Champ de

Courtes de Veli Effendi à Macrikeuy, le

dimanche 80 juillet à 17 heures.
Les membres du corps diplomatique,

les officiers des armées alliées de terre

et de mer et les notabilités des colonies
française et étrangères ont été conviés à

cette fête qui s'annonce comme tout par
ticulièrement brillante et dont nous pu-
blierons le programme en temps voulu.

Un train spécial, ob'igaamment mis a

la disposition des invités du général
Charpy — parla direction de la Compa
gnie des Chemins de fer orientaux, quit-
tera la gare de Siikédji à 16 heures, avec
arrêt à : Coum-Capou, Zeitoun-Bournou et

Yédi-Coulé.
En outre, les trains normaux de 16

heures 15 et 17 heures 15, s'arrêteront au
Champ de Courses.
Pour le retour, un train spécial a été

prévu pour ramener les invités à Cons-

tantinople
de Courses sitôt la fête terminée.

au marctiédes "Pieds-Humides"
Des millions pour rien

Paris, 21 juillet.
Le marché dit des « Pieds Humides »

connaît actuellement, giàce aux fluctua-

tions des changes, une activité nouvelle.

Deux marchands se disputent 1 a faveur

d'un public de petits agioteurs que do-

mine le goût du trsfn. Abrités sous dés

chapeaux des paille, assis sur des pliants,
ils ont l'aspect rassurant de pêcheurs a

la ligne. Les grilles de métro servent d'ap-
pui à leurs éventaires qûi ressemblent,
de loin, à ceux des vendeurs de chanson-
nettes. Ce n'est qu'en approchant qu'on
s'aperçoit que les titres offerts à la con

voitise des passants ne sont pas ceux des

chansons en vogue. A la place de J'enat
marre ou du Graad Frisson, on lui pro-

pose, à prix doux — de 0 fr. 50 à 4 fr

50 — des mines, du pétrole, des dia-

mants et des canaux périmés. Modeste-

ment étiquetées, ces valeurs donneut à

ceux qui prétendent que tout augmente
le plus éclatant démenti. Aussi bien n'est-

ce point pour elles que vient, en ce mo-

ment, la fonle des petits boursicotiers :

roubles, marks et couronnes leur permet-
tent des spéculations en rapport avec

leurs moyens restreints.

J'approche de i'éventaire le mieux

achalandé et m'informe ;

— Aurieux vous une bonne petite va-

leur.., une valeur de mère de famille?
Des gens me regardent stupéfaits.

Quelques-uns, peu rassurés sur mes fa-

cultés mentales, s'écartent. Des sourires

à peine réprimés s'ébmehent. Un vieil

homme portant — 1© temps ce matin,
n'était pas sûr — des caoutchoucs et ua

canotier noir m'examine de très près, eu-
rieusement. Cependant, comme ma mis9

est décente et que rien en moi ne décè e

une anormale fébrilité, un des vendeurs

s'approche ;
— N'achetez pas ça.
—г Pourquoi ?
— Çn ne vaut rien,
— Si vous déconseillez l'achat de vos

titres, qu'en faites-vous ?
— On les vend. . mais pas comme pla-

cernent. C'est acheté par des collection-

neurg, ou comme modèl-s de lettres, ou

comme images. Maintenant, si vous en

voulez?... Je vous ai dit ça parce que
vous avez l'air « intéressée з> et que vous

fsriez mieux d'acheter des couronnes ou

des marks.
Une main nerveuse tire ma jupe. Je me

retourne. Une toute petite femme en vê-

temen s de deuil me fait des signes de

dénégation. Elle me défend tout achat.

Le goût du jeu
Je n'insiste pas davantage et me retire

Déjà, d'ailleurs, des acheteurs qui n'ont

rien de Parisien échangent de courtes

phrases dans un dialecte que }'>gnore.
L'un d'eux fait la navette entre la cor-

beiile, où les boursiers s'égosillent, et

I'éventaire. Peut ê re apporte-c-il, sur la

dégringolade ou le relèvement de certai-

nés dévises, des renseignements capables
d'influencer les cours. La dame qui m'a

sauvée veut, à présent, me faire â toute

force profiter de son expérience,
— Si vous ne vous y connaissez pas,

comme vons avez l'air,n'achet zrieu: vous
vous ferez rouler. Mon frère a laissé ici

toutes ses économies, p'ès de 800 francs

Bien sû% il y a des gens qui gagnent,
mais il faut savoir. Si je pouvais appren
dre ! .. Je suis dans le commerce, ma

insta lée, trop à l'étroit. D,re qu'il suffi-

rait peut-ёте d'une bonne petite spécula-
tion ..

Un groupe de métèques me sépare de

la pauvre с éature que le g nie des affai

res doit moins hanter que le démon du

jeu et qui sera, pour un aigrefin, une

proie facile. Des gens arrivent, nombreux,

pie-ses ; bien'ôt pour avoir des bille s c'é

préciés, d faut faire queu°. E onné d- m a

voir encore là, le premier vendeur m'm-

erpella
— 1 000 ma ks polonais poui'3 fr. 50 ?

Aussiîôt, deux messieurs inconnus van-

tent à l'envi cette monnaie dont je ne

saurais que faire.
— Oi a tort de ne pas miser dayan-

taga sur ces maiks-là II y a là-bas —

j'en viens — de grandes usines, des quan-
tités de grandes usinas, Acheûz. P n'y
aura pas meilleur : c'est moi qui vous le

dis

Ça a beau è re lui qui me le dit, lui
avec ses moustaches cirées, ses yeux trop
mobiles derrièie son lorgnon et sa belle
cravate tourterelle, je manque présente-
ment d'inclination pour le Polonais à 3
francs 50.

Des étiquettes surmontent les liasses ;

5 francs 50 les 500 roubles Romanoff, les
1 000 couronnes autrichiennes 0 francs
70 .. Tsars et républiques illustrect les

vignettes ..

Le tas des billets diminue. Les clients
des « Pied-Humides » manient avec un

certain plaisir des sommes j^dis considé-

rab.les. On jongle avec es millions à 30
francs le lot et les centaines de millions
de matks ou de roubles. La monnaie au-

irichienne est, aujourd'hui, la plus de-

mandée Ceux qui sont là pour la cou-

ronne doivent attendre patiemment 1 ur

tour.

Haïdar-Pacha en ruines
300 maisons détruites.-Plusieurs appartements.

1500 familles sans abri.-Les secours

Les grands incendies semblent être

surtout le lot de Soutari-Gadikeuy, c'est-
à-dire da toute cette partie de la côte

asiatique spécialement exposée au vent

du sud.

O.dinairement, deux lustres ne se pas-
sent pas sans que l'un de ces faubourgs
soit dévasté par an sinistre.

Scutari, Cadikeuy ont plusieurs fois

souffert de formidables incendies et ont

été reconstruits jusqu'aux deux tiers.

Bi&n que situé dans la même région, llaï
dar-Pacha avait été, jusqu'ici, moins

fréquemment éprouvé.
Le dernier grand incendie dont ait souf-

fert Haïdar-Pacha datait de 23 ans.

Cette fois, c'est à ce faubourg que
s'est pris le feu, en réduisant la plus
grands partie en cendres.
L'incendie, qui a duré dix heures, a dé

trait 250 maisons, 300 selon une autre

évaluation.
Presque tout Yel-Deirmen est anéanti.
Les rues dévastées par le fiéau sont

les suivantes : Baïr, TchaiïqOozoum-Hafiz,
Mandr ', Tchinar, Muhendis, Kahvé.

Le feu se serait déclaré vers 3 heures,
au deuxième étage d'une maison sise

à Yel-Deïrmen, près de la voie ferrée

et habitée par le marchand de tabac An-

dréa.
Se'on une autre version, il aurait pris

naissance dans une maison arménienne,
rue de Deikos, non loin de la voie ferrée.

Activées par le meltem et par suite

du manque d'eau, les flimmes prirent
aussitôt une grande extension.
Deux ai'es s'étaient formées, l'une

dans la direction de Missirlioglou, l'autre

descendant vers le quai. Une troisième,
remontant un instant le vent, se porta
vers la voie ferrée.

Le sinistre faisait rage, lorsqu'arrivè-
rent deux bateaux du Séfaïne, i'Ihsan et

le Nev-Esser apportant des secours.
On put ainsi combattre efficacement le

fléau et l'empêcher d'atteindre la partie
nord de Cad keuy.

Les sapeurs pompiers, les pompiers
irréguliers, aidés par les contingents
allés, déployèrent—au péril même de

leur vie — les plus grands efforts pour
maîtriser les flammes.

Le manque d'eau nécessita l'usage de

bombes à dynamite Ce procédé n'est pas
sans danger. Aussi y eut-il plusieurs
blessés parmi les pompiers.
Etant donné l'extension rapide du fléau

un immense désarroi régnait parmi la

population Les uns fuya ;ent, d'autres
voulaient rester sur place cour essayer
d'arracher quelque chose au feu dévo-
rant. On criait, on pleurait on se bous-
culait. Ceux qui étaient chargés du ser-

la Boite aux lettres
du

"

Bosphore

vice d'ordre avaient toutes les peines du
monde et ne savaient où donner de la

tête.
Le spectale était à la fois déchirant et

terrifiant.
Parmi les immeubles qui ont brûlé, il

y en avait de très grands, dont le Val-

préda han, le Kehribardji han, etc. De

nombreux édifices en pierre, nouvelle-
ment bâtis ont été la proie des flammes.

Haïdar-Pacha offre actuellement le

spectacle d'un vaste champ de ruines

fumantes.
Ce spectacle a succédé à un autre

auquel assisté ent horrifiés, ceux qui
se rendaient, mercredi soir, en ba eau, à

Haïdar-Pacha : un immense océan de

flammes et de famée d'où partaient
d'innombrables flammèches que le vent

portait surtout vers Cadikeuy.
C'est un véritable miracle que, par un

pareil meltem, ce faubourg n'ait pas

partagé leso r t de Haïdar-Pacha
Les dégâ's sont évalués à plusieurs

millions de livres.
La plupart des immeubles étaient

assurés.
Le nombre des familles éprouvées est

de 1500 55 op des simstrés sont israé-

lites, 35 0 [o musulmans et le reste grecs,
arméniens et étrangers.

De nombreuses familles restent sans

ab i. La prairie de Haidar-Pacha et

d'autres endroits sont , pleins de sinis-

très auxquels le Croissant-Rouge a fait

distribuer des secours.

Les principales sooiétés d'assurances
intéressées dans le sinistre sont t PU-

nion de Pari?, 350,000 livres ; la Royal,
100 000 ; la Skoiisb Union 80 000 ; Hatia
et Sprmgfield 200 000;la I onlon asurance

80.000, la North British 20.000, etc.

Ли dernier moment nous

apprenons que l'incendie est

du à des mains criminelles et

qu'un turc, marchand de café
torréfié, a été arrêté.

Hier matin, vers 3 heures, un autre

incendie se déclarait à Cadikeuy, rue

Seuyudlu-Tchechtné, chez le débitant de

tabac В kir. 7 à 8 boutiques ont été dé-

truites.
В kir a été arrêté sur la dénonciation

d'un bou!ang?r qui a déclaré l'avoir vu

mettre le feu à son magasin.

D'un rapport adressé par le mutessa-

ris de Scutari au ministe de l'intérieur il

ressort que le nombre exact des immeu-

bles détruits à Haïdar-Pacha est de 270

dont plusieurs maisons à appartements

!)

— O —

Monsieur le Rédacteur,
Je vous prie de vouloir bien accorder

l'hospitalité à ces que'ques lignes pour
répondre pour la dernière fois à M. M.

Parali.
M. Parali, répondant à ma lettre pu-

b lée dans le Bosphore du 25 et. ta-

che de dissiper l'impression désastreuse
produite par sa première lettre insérée
dans le Journal d Orient samedi dernier.
Il reconnais que le conseil administra-

tif du grand rabbinat ne s'est toujours
occupé que des affaires purement com-

tnunales.
Lui, a voulu parler du conseil natio-

nal qui se forma au lendemain de l'ar-
mistice et c'est de ce conseil qu'il dit :

« Il faut donc s'éloigner de ceux qui ont

osé, dans le sein de ce fameux conseil
national poser à l'ordre du jour s'il fallait
ou non rompre définitivement les atta-
ches avec le gouvernement.»
Gomment la main n'a-t-elle pas trem-

blé en écrivant des choses si monstrueu-
ses et qui sont de nature à jeter la sue-

picion contra une partie de nos frères.
Et que visait-il avec cette affirmation
tendancieuse dans un moment inopportun?

M. Parali ne peut pardonner au conseil
qui a décidé de congédier un de ses pa-
rents, et il s'acharne contre lui. Voilà le

vrai motif de cette sortie inattendue de

sa part.
Veuillez, agréer, etc.

D. Elnécavé

Paderewski aux Etats-Unis
Paris, 26.—M. Jeân Paderew ki

a décidé de retourner aux Etats-
Unis au mois de novembre pro-
chain pour y donner une série de

concerts, la Pologne n'étant guère
ce train quittera ie Champ disposée d'accepter ses services

politiques. (Radio américain)

ECHOS
ET NOUVELLES

A propos d'un anniversaire

Les Turcs, or'ginaires de la Thrace,
se trouvant actuellement à Constantino-

pie, ont à l'occasion du 3 ne anniversaire
de l'occupation hellénique de la Thrace,
tenu mercredi au théà re F^rrah un mee-

ting pour protester contre cette occupa-
lion.

Mousfapha Arif efUndi, ancien député
de Kiik-Klissé et ancien ministre de l'ic-

teneur y a également assisté,
A l'issus du meeting certaines résolu-

tior,s ont été votées.

l 'Arménie au point de vue

fppnomlque
La dé égation de la R 5 pub ; ique armé-

nienne a publié un volume fo t intéres?

sant intitulé \'Arménie au point de DM

économiane et dans lequel elle expose en

détail les richesses minièiês de la R>pu*
bl'que a'Er.van son agriculture,ses forces

hy irauliques, ses chem'ns de fer, ses

moyens de communications son industrie
et son commerce. Cet ouvrage e»t ap-

pelé a révéler aux Euiopéens les forces
vives d'un p y; qeuf appelé à un avenir
florissant.

COMMUNAUTÉ ARMENIENNE

Mgr Mouchèghe Séropian a informé le

Ga holicos de Gis q ,J 'U abandonnait la

carrière ecclésiastique pour rentrer dans
la vie civile.

Un pique-nique à Kilia
Les préparatifs pour le pique-nique

auquel prendront part le 5 août à Kiia
les 300 citoyens américains de Constan-
tinople sont achevés. Le comité qui
en était chargé et qui en a ar été les

derniers uéiails est compo é comme

suit : président Frank in W BRI, G С

Davis, О S Hez^r, G. D. Moi'iis, С В

Wiison, G. R. Wylie, L. R. Fowle, MM

Geo gî D. White, vice-président : MM.
Peter Barton, Miss Wood Small, MM

E,M, Iledden, Miss Joseph ne Dana, Miss
Sara Ravndal, MisS Mary Morion et Miss
Dana.

On se r-ndra à Kilia à bord du ferry-
boat No 60 affrété et aménagé à neuf
ians ce but. Le capitaine Wilsgn de
l'ambassade d<_s E ats-Unis d'Amériqne
est chargé du pavoiserpent, M. A. S.
Heizer dt la musique et des danses,
le major С. C. Davis, des rafraîchisse-
ments Miss Mary Мог on du thé Mrq
George Whûe du souper, M, L R,
Fowle de l'adrirnistration à bor *,

Le bateau quibera Galata à 2 h. p.m.
H fera escale à Scutan, Béch'ktache.

В b к et Tnérapia. Une conférence sera

faite â bord sur le sujet suivant; « i'hts-

toire du Bosphore».
Les billets pour cette excursion sont

en vente depuis hier à la Gnaraoty Trust

Со à 2 livres 50 chmuné.
Les acceptations doivent être psrva-

nues au comité avant samedi prochain.

Le permis d'exercer de Loutfi
Fikri bey ne serait 8 en règle
Le minisière de la justice a adressé

à la présidence du barreau ottoman, un

Dzkêré où il l'informe que sa commission

spéciale ch ogée d'examiner le permis
de professer de Lou' fi F kri b y, ay ni

estimé que ledit permis ne répondait pas
aux conditions requises, Loutfi Fik i bey
ne saurait exercer la profe-sion d'avocat.

Professeurs américains
Le 5 août, sont attendus à Constanti-

пор е 500 professeurs et éc ivaius arnéri-
cains qui en'reprendront des travai. x
d'ordre scientifique, hi torique etécono
miquedans la ville et les enviions. L'as-
s >ciation turque d s interp è es s'est réu-
n e hier pour arrête Us p'éparatifs con-

cernant la réception de ces personna'i-
tes Elle a déc de de publier d<-s brochu-
res de propagande en ang ais et en fran-

Ç»is.
Arrivées et départs

Par le sjs Сelio du L oyd Triestico
desservant ia ligne de luxe Tneste-Cons-
tanH r op!e sont arrivés ; M. et Mme Mat-

essi ch, M Emin Moiatnmer, M et Mme

Bononii, Mme Gabrieila De Hibhved
Castelii M Contarini Manho, Mme Al-

b?r a Grancii-i. M Roi) l'o Btrissich.
M et Mme Cooi cka, M, Douglas, C.

О b'sson. M Orod T. Freiiag, M. Franz
An'oGo, Mafiemoisefie A t'ensi Giovanna,
Monsieur R s né de la Grange, Monsieur
Lazare Ak ; lle, M M- ni Kussanr, M.
Yérassimos Vileria, M Joseph A Yous
soufian, M E ia Calderon, M G ri va et

fils, M. Anastase Viados, M et M ne

Ciel ant, Cap. Inson E ir co et Mme, Mme
M'rïa Han berger, M Sohky Edgardo,M
Fabris Ma-simo. M-m M ria cPis.tia,
M, gSu n d Ruchdi, M Др kel H.' Sogo-
mifto, M. Anastasian N bandes, M Ma-

ç ïdis Constantino etc etG.

Aucune suite n'est donnée au.ri

communications qui ne portent pas
en caractères lisibles la signature et

l'adresse de l'expéditeur.

LES SPORTS
Course sur patins à roulettes

Samedi prochain à 8 h. du soir, au

Sporting Palace, deuxième réunion de

patinage et de courses.
Trois courses figurent au programme :

la première est ouverte à tous les patineurs
lesquels peuvent dès à présent s'insciire
auprès de M. Nicod, directeur du Skating.
Deux médailles, dont une en argent et une
autre en bronze, seront décernées aux

vainqueurs.
La deuxième course est un match-défi

entre M. Victor Charley (Russe) et M.

Brocal (Français).
Enfin la troisième comporte 100 tours

de piste .-'course-handicap à laquelle par-
ticipsra M. Nicod, champion de France

professionnel et recoidman des 100 klm.
et des 24 heures et les meilleurs coureurs

sur patins actuellement en notre ville.

Matches de boxe
Au Théâtre Chanlecler. — Samedi

soir à 10 h. 30, Kémal Beioff, ex-cham-
pion de Turquie des poids léger, féra sa

rentrée contre ieàpoids moyen Schoulds.
Egalement au programme : Sava Arva-

ni niés contre G. Kirpit. S va, dont on

se rappelle le dernier match contie Ber-
z ;1 se et qui a acquis une réputation de

boxeur endui-an», trouvera en la person e

de Kirpit un adversaire qui le sera encore

davantage et qui frappe éga'ement fort,
considérations qui nous enlèvent, à nous,
toute possibili'é de pronostic.
L'ancien poids léger, Guillis, qui ren-

contra dernièrement Artine, sera aussi
de la partie ; il lui sera opposé le jeune
Charîis de 1*1.В S.

Au Sporling Palace. — Dans l'ap ès-

midi de dimanche à 5 h. 30 g'and ; réunion
internationabe de boxe organisée par

Battimg Wuk (Victor Beizolesr) chan-

pion de Turquie toutes catégories.
Apiès un combat d'amateurs entre Max

des Scouts frarçais et Adnan de l'I.B S.,
monteront successivement sur le ring.

Serge (russe) contre Martel (frarç-h).
tylaiçlr de poids Fgur en g rounds de â
minutes, gants de fi onces,

fMouardo contre Pascalian. match-
revanche de poids mRmoyen en 8 reprises
de 2 minu f g et gants de 6 onces.

Ihéofilos (poids léger) dont on connaît
lâ régente victoire sur Attay n, matchera
le poids mi moyen Turc Hikmet en 10

rounds de 2 m. avec gants de 6 onces.

Jules Camzi, champion des Ecl-'itvurs
de F ance, veria se réaliser un \œu de-

puis longtemps formé : il rencontrera en

10 reprises de 2 m. (gants de 6 onces) 'e

champ on dt s poids p urne Artine en lui
li\rant - 01 peu, en être certain — une

dure bataiile, te.le que ni ie publ c, ni
son rdvcrsaue ai même, ne pievoient.
Ghi z , de poids légep est parvenu à

jÇScr-pdre d; ps la catégorie de.-poids
plume. H a fait son entrainement à l'A-

meiican Sailor's C^ b avec d as parte-
aires cho sis.

Eu fin Baitl.ng W'eck fera le né ne

jour, une exh binon de boxe avec le p'o-
ft-sseur de jiu si-tsu Rob rt, exh bition

q d ne manquera p-s de plaire à l'assis-
f ance et du ant lrque le on aura l'heur
d'admeer le j-u savant de notre excel-
lent chin p

:

on.

Fouinard

Corps d'occupation britannique
de Gonstantiaopîe

Concours Hippique et Tournoi

ЩЩфг$
fjn Bipecti@n ф>f фрпщцгщ

ffippiqtïe et Тцифпщ Milit<ftir$
Informa que l'eoneédent des re-
eettes produitespar les coursés
de vendredi 28 et samedi 2Э

Juillet, sera attribué аиж si»

nistris de l'incendie du 20 crf.

qui a eu lieu à Haïdar-Paeha•
Ha(likeuy.



LÉ ВС?Я%ОНй 3

La Bourse
Cours des fonds et valeurs

27 juillet 15(22
fournis par la Maison de Banque

PSALTY FRERES

57 Galata,Mehmed Ali pacha han 57

Téléphone Péra 2109

COURS DES MONNAIES

L'Or 703 —

Banque Ottomane 343 —

Livres Sterling 723 —

Francs Français 273 —

Lires Italiennes 150 -

Drachmes 72 75

Dollars 161 -

Lei Roumains 21 50

Marks 6 5 [8
Couronnes Auti iebienne 15[40
Levas 21 25

COURS DES CHANGES

New-York 61 50

Londres 7 25

Paris 7 36

Genève 3 20

Rome 13 30

Athènes
Berlin 315 —

Vienne
—

Sofia 96 -

Bucarest 21 25

Amsterdam 1 57

Prague 26 25

OBLIGATIONS
Turc Unifié 4 010 Ltq. 221 -

Lots Turcs » 14 10

Intérieur 5 010 » 21 -

Anatolie I & 11 4 li2 olo » 14 50

III » 12 25

Eaux de Seutari 5 010 »

Port Haïdar Pacha 5 ojo »

Quais de Gonsiple 4 010 »
w

20 25

Tunnel 5 010 » 4 80

Tramways 5 0[0 » 4 70

Electricité 5 ojo » 4 65

ACTION S

Anatolie 60 о;о Ltq. 17 60

Assur.Génér.de Gonsjple >

Balia-Karaïdin »

Banq. lmp.Ottomane > 63 -

Brasser.Réunies(actions) > 41 25

< « (Bons) » 31 25

Ciments Réunis » 18 -

Dercos (Eaux de) » 20 —

Droguerie Centrale »

Héraclée »

Kassandra Ordinaire » 6 25

« Privil. > 6 25

Minoterie l'Union »

Régie des Tabacs » 46 —

Tramways * 28 -

t Jouissance » 17 —

La Bourse de Paris

Paris, 26. T. II. R. — Le marché est

bien disposé. Au parquet, les cours sont

très soutenus, les rentes françaises pour-
suivent leur redressement. Les autres

groupes présentent des différences sans

importance sur mardi. En coulisse, on

est mieux disposé en général.
La monnaie de nickel

Le montant du papier-monnaie turc

actuellement en circulation s'élève

140 000 000 de livres turques. Les cou-

pures de 5, 20, 25 et 250 piastres, de

25 livies turques, de 600 livres turques
seront retirées de lacirculation.Les coupu
tes jusqu'à 25 piastres seront remplacées
par de la monnaie métallique.

La D. P. O. mettra en circulation

Gons'antinople les pièces de nickel de

10, 20 et 40 paras qui n'ont plus cours

en Syrie

PRESSE TURQUE
Enver (pacha), Turkestan
L'Ikdam n'ajoute pas for aux

opérations entreprises par Enver
dans le Turkestan, car, dit-ilau-
jourd'hui c'est avec l'industrie, la
chimie, les canons, les tanks qu'on
peut faire la guerre.

De quoi disposent les' bachi-b zouks du

Turk stan pour permettre à Enver de

tenir tête contre l'armée rouge qui compte
plus d'un million et demi de soldats e?

contre laquelle les armées de Koltchak,
de Dénikine, de Wrangel se sont bi'is6es

successivement. 11 s'en suivra des mas-

sacres en masses, des exécutions. C'est

encore le turquisme, les Turcs, les mu

sulmans qui en pâtiront.
Les musulmans doivent revenir à la

raison et rester tranquilles. Us ont un

i venir très brillant en Asie bien qu'on ne

le voie pas encore poindre à l'hoiizon.

Ce n'est pas par les armes qu'il reluira.
C'est une faute impardonnable que de

tirer l'épée pour trancher des choses que
le temps seul doit régler. La Russie г

besoin des musulmans de l'Asie pour as

surer sa prospérité économique. Le jour
viendra donc où les Russes baiseront les

mains des musulmans (!)
ф imt

Si vous avez des affaires en
f sucres et cafés adressez-vous
w f
f à M. Antoine Moscopoulos f
& courtier et expert spécialiste

en sucpes, cafés et riz

M°¥L > Sfdhm Цап
près du p%nt, Лд 72

Téléph.St. 1881

?
à
I

.
É

f Une longue expérience de J
^ trente-trois ans garantit l 'exé- J
ç cutiou ponctuelle de vos ?

fa ordres |

TRAVERS LA VILLE ET LE MONDE

- La vie drôle
et la vie triste —

Tu es une oie !

Dsux frères, sujets persans, Redjeb
et Husséine, demeurant à Arabe-Djami,
Sou-bkélessi, eurent l'autre jour une dis-

cussion à propos d'un motif futile.
— Ta es une oie ! s'écria soudain

Rédjeb, tu n'entends lien aux affaires ..

Au pius haut point peiné et à la fois

humilié par cette épithèîe decernée par

son fière, Husséine sortit un canif et s'en

por:a un coup au milieu de la poitrine,
décidé à ne pas survivre à la plus grave
insulte qui se puisse faire à un Persan.

H ne réussit qu'à se blesser — assez

sérieusement, il est vrai.

En voulant les mettrs d'accord

L'autre jour, un certain Tahir, domi-

cilié à Firouz-Agha, en descendant la

•ne Gadirlar-Yokouchou, Remarqua plu-
sieurs Kurdes en train de se disputer.
Tahir, qui aime à se mêler des affaires

d'autrui, intervint pour mettre les Kurdes

d'accord.
Ceux-ci l'accueillirent très mal.
— Passe ton chemin, fît l'un d'eux,

et cesse de t'occuper de ce qui ne te re-

garde pas !

Tahir, incapable de supporter une pa-
reille méconnaissance de ses intentions,
voulut laver l'insulte dans le sang.

11 porta an coup de couteau à celui

qui l'avait invité à passer son chemin.
Arrêté par les agents que ses raisons

ne purent convaincre, il a été conduit
au poste.

La jeune Magna én avait assez
de l'existence

DERNIERE HEURE
Le générai Tewiisiienii à AngoraUn nouveau groupe

• à l'Assemblés d'Angora
On saiî qu'il existe à i'Assem-

ble d'Angora un groupe db de la

Défensedes droits, ainsi que divers
autres groupes. Ces derniers — à

l'exception des députés communis-
tes qui font bande à part — ont

fusionné sous le nom de groupe de

l'indépendance nationale. L'ex-
ministre de la guerre, Kutcbuk-
Djémal pacha, a été élu président
de ce nouveau parti qui compte,
pour le moment 65 députés.

James Henri de Rothschild
poursuivi par devant la Cour

suprême de l'Etat

Annapolis, 26.—James Henri de

Rothschild, membre de la grande
famille des Rothschild, a été tra-

duit en justice par devant la Cour

suprême d'Etat sur une plainte de

Mlle Marie Perquet, une jeune fille

française, qui prétend être venue

ici au printemps dernier sur la

promesse de Rothschild qu'il l'é-
pouserait. La demanderesse ré-

clame une indemnité de 500,000
dollars. (Radio américain)

Dans le canal de KM
Paris, 26. — Le conseil des am-

bassadeurs a décidé aujourd'hui
d'adresser une note sévère au gou-
vernement allemand demandant la
destruction immédiate du service

Paris, 26. T. H. R. — Le Temps
annonce que le général Towns-
hend, visitant de sa propre initia-
tive l'Asie Mineure, fut très bien
accueilli par le gouverneur d'Adana
et par celui de Konia. L'Assemblée
nationale d'Angora off it un grand
banquet en son honneur.

Le générai Townshend
se proclame le plus grand

défenseur des Turcs
Le général Townshend qui se

trouvent actuellement à Angora,
en dépit de l'interdiction qui lui
avait été faite par son gouverne-
ment de se rendre en Turquie, a

fait les déclarations suivantes au

correspondant du Vakit à Mer-
sine :

« Je suis fier d'être le plus grand dé-

fenseur des Turcs. On a compris en

Angleterre le sens de la lutte kémaliste et

la parti qui considère comme légitimes
ies efforts des Turcs se renforce de plus
en plus

La jeune Magno.âgée de 12 ans, hsb'tant
1

à Yeni-Ch>h,r. en aveit assez des mauvais pe contrôle sur les phares ainsi que

traitements que lui faisait subir sa mère.

Elle résolut, l'autre jour, de quitter cette

vie qui n'avait aucun attrait pour el'e.

La jeune désespérée absorba du poison,
mais on se rendit compte à temps de sa

tentative, de sorte que Magno a reçu les

soins nécessaires avant que i'action du

toxique rendît ceux-ci inutiles.

Morte des suites d'un avortement
L'autorité compétente a été informée

que la femme du nommé Antoine, de-

menrant à Tatavla, rue T^kiadji, a suc-

combé à des manœuvres abortives. On

avait d'abord cru à une fausse couche.

L'enquête se poursuit.
Commencement d'incendie

Un commencement d'incendie a eu

lieu avant-hier, dans la maison de l'ex

ministre de la guerre Suleyman Chéfik

pacha, à Coozeoundjouk.
Il a été étouffé à temps.
Vous avez de la poussière

à l'épaule
Osman effendi, dlsmidt, demeurant

-à Karagueumruk, se rendait mercredi à

Yétniche hkélessi, pour examiner un ca-

not à moteur qui devait partir pour Is-

midt.
Place du pont, il rencontra un individu

qui lui dit :

— Mon bey, vous avez de la poussière
à l'épaule
Tandis qu'Osman effendi tournait la

tête de pour voir où était cette pous-

sière, i'iDconnu l'allégea de son ror-

tefeuille contenant une somme de 200 li-

vres.

Mauvais nageur
L'épicier Manoli, de Haskeuy, quar-

lier Baharié, rue Silihdar-Agha, à qui les
médecins avaient conseillé des bains de

mer, voulut— bien qu'il ne connût pas
suffisamment la nage— s'éloigner de la

côte.
Pris dans un remous, Manoli se noya

avant que l'on pût se porter à son se-

cours.

Procès en diffamation
La 2me chambre correctionnelle de

Stamboul a eu à s'occuper mercredi de

deux procès en diffamation : l'un intenté
au Tevhidi-Efkiar par le fils de Kurde-
Moustafa pacha que le journal précité
avait traité d'assassin ; l'autre inlecté

égnlement su directeur de cette feuille,
Vélid bey par Saïd Molla. A cette action
se greffent d'autres dans lesquelles figu

de l'école que les autorités navales
allemandes ont établie sur un point
stratégique du canal de Kiel.

(Radio américain)

Une mission navale
britannique en Roumanie

Bucarest, 26 —Le gouvernement
roumain a décidé d'engager des
officiers de la marine britannique
en qualité dé conseillers instruc-
teurs. La Roumanie projette la

réorganisation de Constantza com-

me port de guerre.
(Radio américain)

Araloîf fait des démarches
auprès du gouvernement d'Angora
Araloff, représentant des Soviets

à Angora, à la suite d'instructions

que lui a envoyées de Moscou le
commissaire des affaires étrang-è
res Kara Khan, a fait certaines dé-
marches auprès de Réouf et You-
souf Kémal beys dont il a attiré
l'attention sur les conventions pré-
cédemment passées avec Moscou.

Italie et l'Allemagne
Rome 26. T. H R. — Le ministre ita-

lien de l'industrie et l'ambassadeur d'Al-

lemagne, signèrent une convention en

vue du rachat par le gouvernement aile-

mand de tous les biens allemands séques-
très, pour une somme de 800 millio s.

L'Allemagne en Russie
Berlin, 25. T.H.R.—Les capita-

listes allemands, en échange de
leur aide à la réorganisation des
voies et à la reconstruction, de
mandent comme garantie aux so

viets l'exploitation des forêts et

des mines de fer du gouvernement
de Donetz.

La mort de Lénine confirmée
San-Paolo, 26. A. T. I.—Le cor-

respondant de Riza du journal
rent aussi Ali Kémal bey, Mihran effendi, Svenska Lageblatt confirme la nou-

"velle de la mort de Lénine par
empoisonnement.

Les secours à la Russie
Rome, 26. T.H.R. — Onze mem-

bres de la mission pontificale pour
les secours à la Russie sont par-
tis. Le premier groupe s'établira
à Moscou ; le second à Ekaterino-
dar et le troisième à Rostow.

directeur du «Sabih», etc.
La plainte du fils de Moustafa pacha

a été rejetée, sa procuration n'ayant
pas été jugée en règle.
Quant à l'affaire Saïd Moiia-Vélid b sy,

etc., <lle a été remise au mercredi 2

août, diverses pièces dont le tribunal
avait jugé l'examen nécessaire, ne lui

ayant pas encore été communiquées.
S 'agit-il d'un Incendie criminel?
Mercredi a commencé à la cour cri-

minelle de Stamboul le procès du nommé

Dardan^, âgé de 25 ans, accusé d'avoir,
il y a de cela 3 mois, mis le fen à la mai-

son d'Arabkirli Mehmed, à Silivri-Capou.
Plusieurs témoins ont été entendus.
Aucun n'a affirmé que l'incendie fû

dû à des causes criminelles.
Le minis'ôœ public a insisté sur le fait

qu'une vive animosifé existait entre Dir-

dané et Aiabkirli-Mehuied.
La suite des débats a été renvoyée à

une date ultérieure, en vue de l'audition

de plusieurs autres témoins.

Les inçendjes це suivent
Pn inpendie a éclaté mercredi à g h.

p.m à Psamatia dans l'éco'e nationale
arménienne où se trouvaient insta'lés 250
réfugiés arméniens. Toute la bâtisse a

bi ûlé.

Tentative de suicide
d'une Jeune fille

Une jeune fille de 19 ans, Mlle Yartanou-

che, demeurant à Péra, rue de la Chan-

Une grève à Moscou
Moscou, 25. T.H.R. — Tous les

ouvriers manufacturiers fireot
grève un jour en signe de proies-
talion contre la baisse des salaires
C'ed la première grande grève de-

puis la révolution.

cellerie, s'étant procuré mardi une assez

forte dose de permanganate à la pharma-
pie sise au coin di la rue Mézarlk, l'aE
sorba, pour mettre fin à ses jours.

Prise d'atroces douleurs, elle se mit à

pousser des cris déch'rants qui attiièrent
aup ès d'elle plusieurs voisins.

Le médecin appelé à l'examiner ayant
jugé son état sérieux", la j^une fille a été

transportée à l'hôpital de Gumuche Sou.

Des peines de cœur auraient poussé
Mile Vartanouche à cet acte de déses-

poir.

с Je n'attache pas d'importance aux

accusation- concernant les atrocités
étant donné que j'ai bien connu les

Turcs par un long séjour chez eux. Je ne

resterai pas longtemps en Anatolie.

Je compte y faire un séjour de deux se-

maines après quoi je rentre en Angle-
terre. »

Le général Townshend a été reçu à

Angora avec un cérémonial spécial. Il a

eu une longue entrevue avec Moustafa
Kémal.

Découverte d'armes
oo Allemagne

LIOYD T R ! EST I N û
Le bateau GRAZ partira se-

medi 29 juillet à 4 h. p. m.(Ligne de

luxe) (voie G^nal de Corinthe) pour Pirée,
Corfou, Brindisi, Venise et Trieste,

Le bateau GAJLICIA partira mardi
1er août à 9 h.a.m. pour Odessa, Sébas-
lopol, Novorossisk.
Le bateau TRENTO partira mar-

di 1er août à 8 h. a.m. pour Smyrne,
Vathy (Samos\Rhodés, Adalia, Limassol,
Larnaca, Mersine, Alexandrette, Tripoli,
Beyrouth, Gaifa, Jaifa, Port-Saïd et Aie-

xandrie.
Le bateau CELIO partira mar-

di 1er août à Ю h. a. rn. pour inéboli,
Samsoun, Ordou,Kérassunde, Tréb'zonde,
et Batoum. (ire et 2me classes à prix
réduits)
Le bateau М&ЕЖО partira sa-

medi- 5 août à 4 h. p.m. (Ligne de luxe)
(voie Canal de Corinthe 1 pour Pirée,
Corfou, Brindisi, Venise et Trieste.

Le bateau EEOPOEIS partira sa-

medi 5 août à 5 h. p.m. pour Bourgas,
Varna, Constantza, Soulina, Gaiatz et
Braila.
Le bateau GA&TEIN partira mar-

di 8 août à 4 h. p. m. Dardanelles, Sa-

Ionique, Pirée, Patras, Corfou, Brindisi,
Bari et Trieste.
Le bateau PAJLACKY partira sa-

medi 12 août à 4 h.p.m. (ligne de luxe),
-(voie canal de Corinthe) pour Pirée,
Corfou, Brindisi,Venise et Trieste.
Le Ьа1еаи_£М7£70VINA partira mar-

di 15 août à 9 h.a.m.pour Smyrne,Rhodes
Adaiia, Limasse*, Larnaca, Mersine, Aie-

xandrette, IHpoli, Beyrouth,Caiffa, Jaffa,
Port-Said et Alexandrie.
Pour plus amples renseignements s'a * 1

dresser à l'Agence générale du LLOID t
TRIESTÏNÙ Galata, Mouruhaaé.Téléph. |
Péra 212?,ou à ses Bureaux de Péra (Pé- i
ra-Paîace) Téléphone Péra 2490, à Stam- f
boni, Messadet Han. Tôl Stamboul 23

Corps d'Ocoup. Britannique
de Constantlnople

qui aura lieu

sur le Champ de Sports
à Haidar-Pacha

vendredi et samedi,
le 28 et 29 Juillet 1922, à 15 h.

Berlin, 26. T.H.R.— La Kœnigs
berger Volkszeitnng annonce que
un important dépôt d'armes fut dé-
couvert à Koenigsber contenant
292 fusils, 500 carabines et 5000
cartouches en parfait état,

La visite de Ш. Polncaré
à Londres

Londres,26. T.H R.—AlaGham-
bre des Loramur.es, M.Chamberlain
pariant de la visite que M. Poin-
caré se propose de faire à Lon-

dres, la semaine prochaine, dit

qu'on espérait que les autres gou-
vernements alliés y enverraient
également des représentants. Ii
n'était pas en mesure, ajouta-t-ii,
de dire quoi que ce soit au sujet
des questions qui viendront en

discussion.

La question de Tanger
Londres, 26.T.H .R.—M. Harms-

worth déciara que ia question de

la date de ia cooférence pour dis-
cuter le statut de Tanger était dé-
battue entre les gouvernements
anglais, français et espagnol.

Un accident d'avion en Espagne
Madrid, 26. T. H. R. — Près de

Guadix, province de Grenade, le
moteur d'un avion assurant le ser-

vice de passagers, fit explosion.
L'appareil s'abattit en flammes ; le

pilote et deux passagers furent
carbonisés.

La grève aux Etats-Unis
Washington, 26. T. H. R. — Le

président Harding, en présence de.

la continuation de la grève des

mineurs, désigna une commission

chargée de surveiller la distribu-
tion du char bon.
Les grévistes vont essayer de

gagner les dockers afin d'empê-
cher les débarquements des char-

bons anglais. Des mesures excep-
tionnelles pour la vente et la dis

tribution du charbon vont entrer en

vigueur.

National Steam Navigation
Go Ltd of Greeee
Ligne Constantza-Varna

Le tr.msatlautiqîie de luxe

RÏNG AEEXANRER
arrivera de New-York mardi 1 août a.c.
partira le jeudi 3 août à 3 h. p. m. s

des quais de Galata, directeimnt P

pour CONSTANTZA acceptant des passa-f
gers et marchandises.
Pour tous renseignements, s'adresser f

à la Compagnie de Navigation Nationale tj
de Grèce,Galata, Ârabian han, 2me étage. ï
Tél. Péra 3240-3241, et aux sous-agences,
Péra, Banque d'Athènes, Grand'Rue de

Péra, et à Galata Phaliro han, sur les

quais N0 2. Téléph. Péra 1967,

Sauts
Course à lance
Chevaux d'Officiers
Equipage de Transport
Lutte à cheval
Course à cheval avec musique,

en costume du Зз Régiment King's
Own Hussars avec la bienveillante
permission de l'Officier comman-

dant le Régiment.
Course avec musique de la 96e

Batterie d'Artillerie (R.F.Â.) avec

la bienveillante permission de l'Of-
ficier commandant le Régiment.

Orchestre :

3e Régiment King's Own Hussars
The Buffs
The Essex Régiment
The Sherwood Foresters avec la

gracieuse permission des Officiers
commandant les régiments.

Prix d'entrée :

Enclos des Officiers 100 Pts,
» «A» Public 100 >

» des sous officiers et
des sergents 50 »

> «B» Public 50 »

» des marins, soldats et
du personnel de l'avia-
tion en uniforme 10 »

des Civils 25 »

On pourra obtenir des ra-

fraichissements sur les lieux.

Avis

Requête allemande
Paris, 26. T.H .R. — La requête

allemande demandant la réduction
des versements mensuels de 2 mil-
lions de livres aux offices de com-

pensation, fut renvoyée à l'office
des biens privés qui examinera la

répouse à faire à l'Allemagne.

Navigation Pandeli Frères
Le paquebot poste rapide

EUSTRATIOS
de 2500 tonnes, disposant de très confor-
tables cabines pour 150 passagers 1ère et

2me classes ainsi que de places abritées
pour passagers do pont est -attendu au-

jourd'hui et partira demain sameii 29

juillet à 4 h p. tT*. directement pour Mé-

telm, Saiyrae, Ghio, Le Pirée et Alexan-
diie.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser à l'Agence Grespin Galata Merkez
ifihfcim Han, N0 8 rez-de-chaussée. Té-
léph. Péra 2585.

National Steam Navigation
Go Ltd oi Greece
Ligne Constantza-Varna

Le transatlantique PATRIS arri-
vera de Marseille lundi 31 Juillet partira
le soir à 3 heures p.m des quaisde Ga-
lata directement pour CONSTANTZA
au retour touchera à Varna, acceptant,
des passagers et marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser à

la Compagnie de Navigation Nationale
de Grèce, Galata,Arabian han, 1er étage,
Tél.Péra 3240-3241, ou aux sous agences
à Péra Banque d'Athènes, Grand'Rue de

Péra, à Galata, Phaliron han sur les

quais, No2 Téléph. Péra 1D67-

Le public est prévenu que les inter-

prêtes de la police interalliée n'ont au-
euoe qualité pour se livrer à des en-

quêtes lorsqu'ils ne sont pas accompa-
gnés d'agents de cette police.
Leurs fonctions consistent seulement

à traduire la conversation entre le public
et les agents interralliés. Ils ne doivent
jamais agir seuls.

(signé) CAPRINI,
Président par intérim

de la Commission de Police Interalliée

Horaires du Bosphore
(à partir da 1er juin)
DESCENTE
De Buyiikdéré

6 27 7 12 7 57 8 42

10 12 12 12 (z ;gzag) 3 12
5 12 7 37

De Yéniketiy
6
9
11
3
7

47
02
20

7
10
12

37
32
32

50 (zigzag)

7
10
1
5

40
or

32
(Assis) 3

6

8 22

47
15

20 7 57

Papayanni Line
(The Ellerman Lines Limited)

Le vnpeuvGTJIjEOF SUEZvenant
de Liverpool avec marchandises diverses
est attendu ici le 29 courant.
Pour plus amples renseignements s'a-

dresser aux agents, Doros Brothers,
Tchinili Rihtim han,Galata.

A T HIM Â ï К i
Cie Anonymed'Assurance

au Pirée
Assurances centre les risques
d 'incendie et contre Ses risques
de Transports maritimes

tous genres

Agents généraux à Gonst&ntinople :

Etienne Zicaliotti et Fils
Minerva Han N0 31, 32, 36.

Téléphone Péra 947

Conditions avantageuses
Prompt règlement 4é3 SiAiS^g

Services des Iles des Princes
à partir de samedi, 22 Juillet

Du pont : 8 h 30 (direct pour Prin-

kipo) ; 10 h. (avec Gadikeuy) ; 3 h. 30 ;
5 h. 45 (Proti et Prinkipo) ; 5 h 45 (An-
tigoni Haïki) ; 6 h.30, 7.J5(avec Cariai et
Pendik; ; 8 h.

De Prinkipo : 6 h. 30 ; 7 h. 15 (de
Pend k à 6 h 30) ; 8 h. 15 (direct pour
le pont) .8 h. 15 (de Haïki avec Anti-

goni) ; 9 h. 10 ; 4 h, 45 (avec Gadi-
keuy) 6 h. (avec Cadikeuy).

En outre, un vapeur part de Pendik à

7 h. 30 pour Gartal, Maltépé et Djadé-
BûvStani, avec retour du pont le soir à 6 h.

Service des dimanche et Vendredi
Du pont : 9 h (avec Gadikeuy) les

dimanches jusqu'à Pendik) ; 10 h. (avec
Gadikeuy, 1 h.30 (avec Gadikeuy,} 5h 15
7 h. (avec Gartal, Pendik) 8 h. (les di-
manches à 9 h,)

De Prinkipo ; 6 h. 30 : 7 h 30 8 h. 15

9 h. ; 5 h 16 ; 7 h. ; (avec Gadikeuy);
8 h. 45 ,(de Pendik 7.80 avec Iiadikeuy),

En outre, un vapeur part à 7.*3,0
de Pendik en faisant la соД§ d'Asie
et il retourne le soir ayç;ç

. à 6 hçnreç
1 dimanches seulement, à 11 h. 3Cq
! départ du pont pour Halki, Prinkipo,

De Bébek
6 54 7 12 8 32
12 59 4 14 5 58

De Beicos
6 15 7 — 7 15
8 58 9 - 10 45
1 15 3 37 4 —

7 — 7 50
De Candilli

6 55 7 05 7 40»
9 40 . 11 25 12 m
3 — 4 40 ê 20
8 25

35
29

6 30

40
55
10

MONTEE (départs du pont)
7 h. 30 .(côté d'Asie) ; 7 h. 56 (de Bê-

btk à S ténia) ; 8 h. 3Q (rive d'Europe)';
9 h. (Asie) ; 9 h. 15 (Arnaoutkeuy) ;
9 h 45(rive d'Europe), 10 h 40(Arnaout-k.)
11 h. 15 (Asie) ; Ц h. 45 (Europe) ;
2 h. 30 (zigzag Beïcos) ; 3 h (Asie eb

Thérapia Buyukdéré) ; 4 h. 50 (zigzag
В ïcos) ;5 h.5. (direct Candilli à Beïcos);
5 h. 30 (Europe dir. à Yénikeuy ); 5 h30
(Asie jusqu'à Candilli); б h. 45 (direct à
Arnaouth. -jusqu'à Yénik ) ; 6 h. 5 (dir.
Gandiili à Beïcos); 6 h. 15 (dir. à Yéni-
keuy Buyukdéré) ; 6 h. 45 (Europe jus-
qu'à Sténia); 7 g. direct Yénikeuy-Bayuk-
déré) ; 7 h. 45 (dir. Boyadjik Buyukd.)
8 h. 2) (Europe jusqu'à Yénikeuy) ;
8 h 35 (Asie) ; § h. 45 (dir. Yénik.-

Buyukdéré).
Dimanches

(Descente dans l'après-midi)
De Buyukdéré

1 15 2 42 4 12 6
6 17 6 45 7 15 7
8 15 8 57

De Yénikeuy
2 22 3 02 4 32 4
6 32 7 05 7 35 8
8 15 8 35 9 27

12
45

35
07

Kartal et Pendik.

De Candilli
10 3 05 3 27 5 23
25 9 12 8 50

{Montée dans la matinée)
? h. 30 (Côte d'Europe)
I h 45 (Asie, puis Thérapia-Boyokd.)

Fetôur au pont { 9 h. 15 (direct Yénikeuy-Buyukd) ; 9h.30
1

(rive Europe) ; 10 h. 30 (zigzag jusqu'à
Buyukd.-Mézarb) ; 12 h, (Europe)
1 h. te fzigzag ; 2.tw 15 (4ir. Yénikeuy-
Buyukd,) £



4
Lis BOSPHORE

20

Tarif des Droits fixes
MODIFIE

suivant les dispositions du Décret-
Loi sur le Timbre en date du 5
2ilkadé, I34O publié par le «Так-
vim-i-vekaï» du 6 juillet *338
fto 45О9.

AVIS
La loi sur le timbre

(suite)
Pts. Paras

87.—Reçus délivrés pour
taxes postales et télé-
graphiques. 1

88.—Reçus relatifs aux in-
demnités payées aux

déposants -pour dépôts
égarés :

Jusqu'à 100 Pts 1
Au-dessus de 100 Pts. 2

( Voir au N0 52 des Exemptions)
89.—Reçus constatant la dé-

livrance des havaléna-
més (délégations) remis
aux particuliers par les
Autorités ou Adminis-
trations publiques. 2

90.—Quittances d'abonné-
ment à tous journaux
et brochures ;

Jusqu'à 100 Pts. 1
Au-dessns de 100 2

(Voir au N0 52 des exemptions)
91.— Avis, programmes,

prospectus, catalogue-
avis, circulaires, impri-
més, ou non imprimés
sur papier, toile,
ou autres matières
dressés et distribués par
des particuliers. 10

(Voir au N0 67 des Exemptions)
92.—Affiches des Autorités

ou Administrations pu-
bliques concernant les
intérêts des particuliers 10

JtVoir au N0 6b des Exemptions)
93 ~V vis SU1 paP iers °u

'

PâVtc
' n ' dressés Par des
ïiia-o et apposéspartie*.
" ler?

Suspend. 18 exP°fés
de toate^"-6 manière

dans les lie*«x* publics. 10

4eux publics
4ié d'un

r>inS,
2 20

(S ëViï™l
tel

C" de NAVIGATION NATIONALE de GRECE

Le colosse transatlantique

KING ALEXANDER
battant pavillon anglais, de 30.000 tonnes et d'une vitesse de 18 nœuds

partira des Quais de Galata le Dimanche 0 Août directement pour

New-York
touchant le Pirée et acceptant des passagers et marchandises.

Pour plus amples renseignements et pour retenir les places,
s'adresser aux bureaux de la Compagnie, Arabian Han. Téléphone
3240[1, ou à ses Sous-Agences, Phaliron Han N0 2 sur les Quais de

Galata, Téléphone Péra 1967 ou à l'Agence de la Banque d'Athènes à

Péra.

installations de
Dépôts Frigorifiques
POUR Hôtels, Restaurants, Abattoirs,

Boucheries, Epiceries, Magasins de Со-
méstibles etc
Conservation par le froid, (sans emploi

de la glace) de viandes, poissons, beurres
et autres denrées alimentaires.
Froid permanent. Dépense d'éléctricité

minime.

X. TROYANOS & C. MIKELi
Installations de toutes di-

mensiоn s Machines Frigori-
fiques produisant en même
temps de la glace artificielle.

Quai de Galata, N0 56-58
Téléphone Péra 3278

Ш1хамса

UdUO ivj«
,

■

Les avis prévis dans le

présent numér.o, portes
Sor un même pUPier ou
Càrtôn, par des prison-
nés différentes, pour .

des objets différents,ac-
quitteront séparément
lg droit du timbre.

I \^oip f/fy N0 65 des Exemptions)
, ,— Avis s$t' matières au-

.très, que fie papier et le

«jarton, dresséô par des
'

^marticuliers, apposés ou

î^spendus ou exposés
(te to'îte aolre manièrô

<tans les
mx de mo.

Ce*. carré ou m

mètre ^ent.
annuellei. (d

Anglaise & Fran
O. ZEKI 1Ц

est le tailllewr du monde le phb |^
élégant. Sa coupe et ses créa-

lions sont les plus recherchées.
On s'habille data cette mai-

son d'une façon inpeccable et

dans les meilleures conditions.
Porter un de ses costume*

suffit pour ne plus vouloir

chercher d'autres tailleurs.
Grand'Rue de Péra, Appart.
Oamadîsn, Deurt-Yol-Azï,

I _ № m • пш. u jm. il

BANCO DI R9MA
Oapital versé :

Lires ISO.OOOOOO
Filiales et Correspondants

dans le monde entier

Toutes les opérations de Banque,
de Change et de Bourse

CONSTANT!NOPLÉ
GALATA, Camondo Han.- Tél. Fera 390-391
STAMBOUL, Pinto Han.- Tél St 1501-02
PERA, Gd'Rue de Péra, N0 337.-Tél P. 3141
Entrepôts," Scutari, (transit). Sirkedji

EHC1ALE DE LU
Capital |гад£§ 5 30,000,000

Siège Social à Paris : 99 Rue des Petits-Champs
Siège de Galata : Rue Voivoda N0 27-35.

Agence de Stamboul; Baghtché-Capou N0 15-17.

Dépôt spéml •' Tahta-Calé N0...

Toutes affaires de Banqué
■ ■■■■■■ячьи

Service avantageux pour la ealssg $'êp$r^r.p
Location dp Suffis à Galata et à Stamboul

dans des ohambres fortes de toute sécurité" * 4 • •

2

BRILLANTS
Perles, pierres de couleur

A СНА T

AU MAXIMUM
Galata, MehmedAli pacha han. bO

Téléphone : Péra 2429

Polyclinique Maritime Russe
Gaiata, Moumhané N0 109, Monastère

St-André. Consultations tous les jours de
10 à 6 h par des médecins spécialistes
et par des professeurs pour les maladies
internes des enfants, chirurgie, des fem-
mes, accouchements, vénériennes, syphi-
lis, des voies urinaires et de la peau, des
yeux, de la gorge, du nez et des oreilles.
Cabinet dentaire, méthode physique,
électrothérapie, analyse médicale, cure à
prix réduit, 606-914, Si'bersarvasan.
sulfoarsenol.
Prix de consultation 75 piaslres.

Dr BOTCHKOWSKY
GinécoIogue=Chirtirgien. — Péra246,

Dr E. RATCHKOWSXY de l'Hôpital St
Louis à Paris. Maladies de la Peau, du
cuir chevelu, vénériennes Grand'Rue
de Péra 246 (11-1, 6=8).

PRÉFECTURE DE LA VILLE
Sont mises en adjudication la cession

à un entrepreneur de la perception des
droits municipaux d 'Iti.issab, d'entre-
posage, d'étalage et d'entrée; la fourni-
ture de plus de 323000 kdos d'orge ainsi
que de 81 tonnes et 800 kiios de charbon
d'Héraclée. La première adjudication aura
lieu le 29 juillet et l'adjudication défini-
tive le 2 août 1922. Ge'ux qui s'y intéres
seraient doivent s'adresser au bureau de
l'économat de la p"éfeclure.

Il a été constaté à la suite d'inspections
que fies épiciers, les bouchers, les
fruitiers et d'autres marchands de ce

genre pèsent les articles qu'ils vendent
dans de gros papiers ou cartons d'em
hallage, es qui lèse les intérêts du pu
blic. Désormais les articles qui doivent
être pesés avec du papier le seront avec
du parchemin ou avec du papier mince
Les contrevenants seront passibles de
poursuites légales.

jOffres et Demandes
Ang|aiS8 ^ anS v 'ent de terminer ses

Ь études en Angleterre cherche
occupation avantageuse disposée à con
sidérés tout genre d'emploi ; Instruction,
Commerce, Banque, etc, connaissance sé-
rieuse de français et allemand. Ecrivez
«Anglaise» c|o journal Bosphore.

3085

УВОЙГЙ D OCCASION, Bureau en

noyer et un C-Fre-fort
(Milner). S adresser à Galata Buyuk Tun-
nel Han 19.

vendre une auto en bon état marque
Benz avec tous ses accès-

soires. S'adresser Galata Buyuk Tunnel
Han, No 18.

A louer deux be les chambres meu-
blées avec mobilier de luxe

pour célibataire seul. S'adresser à l'ad-
ministration du journal le matin de 10 h.
à § p m,

louer joli appartement moderne bien
aéré avec vue splendide sur

le Bosphore et la Marmara composé de
6 pièces, eau, électricité, salle qe pa.n
et terrasses jja'pons. S'adresser chez

-AftÇ Tïachioti, appt.Barnat han Teké.
3089

••••—•
.■ 1 >w«Aï-ssaswsswe»

On demanfii LIq5 ->5q рош ийе sf -

У" faire très sérieuse; bé-

| néfices à réaliser au bout de deux mpis
| I six mille Ltqs. Ecrire eg frappais souç

. К AgenèeEàvaSj Galata-géraj,

'• - а=тГатГг^тл-п i№Г| и I

Arsfan
BUHLER FRERES

Han, No 4-s, 1er Etage - Galata-Constantinople-TEL.ULRA 117-1
Moulins à blé, Silos, Brasseries, Chocolateries, Tuileries, BrijueterlesSilico - Calcaires, Fab iques de Pâtes Alimentaires, Fabriques d: Ciment,Briquetage et Broyage de matières dures, Presse à imprimet Duplex, Transpoit .spneumatiques et mécaniques pour industries diverses.

^

Nous a\ons 1 honneur d informer le public de l'ouverture, à l'adresse précitée,d un BUREAU TECHNIQUE qui se tiendia à H disposition des personnes intéres-sées pour tous renseignements concernant les spécialités de notie fabrication, ainsi
que pour l'établissement des offres y afférentes.

Sur désir, les gérants de notre bureau, experts en la matière.se feront un plai-sir de rendre visite personnellement à la clientèle et de lui fournir toutes les indi-
cations sui notre matériel qui jouit d'un excellent renom dans le monde entier.

BUHLER FRERES Atelierde
u
cz°witnowtFooderies

N'entreposez pas vos marchandises avant de consulter les con-ditions et visiter les plus grands Entrepots de TRANSIT

Copernic Haîchadourian
sis à Ayvan-Sérail (Corne d'Or) Tél. St. 698.

Bureaux ; Bahdjé Capou, Meyvahoche Yéni Han, Tél. St 319N В.- La Maison se charge de tout Transport par son service spécial de Cami
nage aux meilleures conditions.

PRATT'S

MOTOR

SR1RITS
Peut vous être fournie à tout

BENZINE
LE

PREMIERE
QUALITE

moment par :

Garage Armenak
Garage International
Fera Garage
Garage Umberto
Garage Helvetia

L e i' a

Mue Kilissé
lîeuyuk Farmak Карой
Mue Yechil
No ЮЗ, Mue Tctrla Machi
Mue Yéni Teharchi

T a x 1 m

Coopérative des Combustibles Boulevard Taocim
Garage Français Taocim
Mussian American Garage Taocim

Pancaldl
Grand Garage Sourp Hagop
American Garage Sourp Hagop
Fiat Garage Sourp Agop

Ohichli
Garage Auto-Herliet
Garage Central

Garage Froneeseo Moumi
Garage Nikitifs
The Orient Garage
Garage Youssouf Zia

Chichli (Terminus tram)
Mue Kir
Mue Kinthané
Mue Mamourdji, Momonti
Chichli
No 52, Mue Djabi

F é r i к e и y
The Anglo-Italian Garage No 24, Mue Constantin
Garage Minerva No 15, Mue Hilezikdji
Garage d'Orient Mue Saoci
G. Mardirossian 24, Mue Mezarlik
Dumas Frères 20, Mue Mezarlik

Nichantache
Garage Delpiano Mue Ahmed Мед
Garage Splendid » » »

Garage Star » > »

О 11 i о li a, и ô
Garage Anatolie Mue Iskenderdji
Garage Mriseoe No 189, Mue Cabristan

О a 1 a t a
Mritish Engineering Со Mue Yéni Yol, Voivoda
Garage Italo Mue Voivoda
Th, Fapadopoulos Ferehembé Bazar
C. Sakalopoulos Magasin Pbaros Fermenedjiler No 119
G. M. Coucoulas
Christos Christideff

T о p 11 a n é
Garage Boghrts Keshen Mue Sali Bazar

15 о о II i К tache
Nouveau Gavagç Mue Akaretler
Fftit Mue Humour Azizié

Stamboul
Garage Mil l Ahmev Sirkédji
Garage Jfniepnationa l Teharchi Capou

10. Mue Kara Moustafa
151, Fermendjiler

œs -I -T--'- —
—

FEOILLBTON DU «BÛSi?KO&Ë» (N. 17)

L'AMOUR SOUS
LES BALL

Henri

PAR

GALLUS

(Suite)
Vil

Premiers galons

L'enfant secoua la tête et, sans rele-
ver le front, tendit sa main vers celle

que Tarnagas lui offrait.
.— Ça ne va pas?... interrogea le
vieux.

— Toujours pas de nouvelles, mon

grand . J'ai peur, effroyablement peur
d'un malheur.

t

ses poitrinades.ses ricanements à tout jJoubert une enveloppe couverte de

propos, et cette allure hypocritement-cach ts postaux
Tr,aterneile ou paternelle qu'il prend
адо tout le monde ?...

Joubcrt ne répondit pas, mais une

flamme sinistre s'alluma dans ses

yeux.
—- Allons, petit, du courage ! rê-

prit Tarnagas. Voici qu'approche 'a

cueillette des galons... Tu vas rater

Épn coup, bougre d'animal. . Demain,
peut-Aire, tu l'auras, cette lettre... Au

revoir j

Lê 27, le régiment s'arrêta à

Schermeck.
j

Etendu dans la paille, incapable, gni^n, jl déchire l'enveloppe. Ses
d'aller affronter encore la désillusion yeux courent à là- signature et y lisent
de chaque jour, le cœur tellement - '

las que toute sa chair en souffrait,

C'est d'elle, pas, petit?... de-
manda le cuirassier...

Le brigadier,, un tremblement dans
les doigts, tournait et retournait la

lettre, considérant tour à tour les ca-

chets hiéroglyphiques et la sous-

cription."
Je ne sais pas, répondit-il. Je ne

connais pas son écriture.,. Vesoul...
oui... Vesoui...
Il s'attardait pour l'ouvrir, toutes

ses inquiétudes des jours précédents,
isoudainement remontées.... toutes
1
ses peurs d'un malheur.

— C'est bizarre, en effet, murmura t^ce.

le jeune brigadier rêvassait. Soudain,
il lui sembla qu'au loin une voix Тар-
pelait. Il se leva sans hâte, il allait

âortir, quand Tarnagas, au pas de
gymnastique, s'arrêta ; près de lui.
Un large Зйцп'ге illuminait toute s'a

le colosse... bizarre... Crois-tu qu'il y
aurait pas du Raspille, là-dessous ?...
T'a pas remarqué дез airs fanfaron

— Voilà... voilà du ваша,
La voila Jachère attendué.,.

it-il»

avec un ravissement infini o§§ 4eux
mots : «ta tienne» ; puis ils vont

premières lignes et à mesure qu'ils
avancent,s'enfièvrent, tressai! lent,pal-
pitem, pute follement laissent dé-
verses deux ruisseau^ l^rtpes.
•—Tu âfiîs raison, mon grand,

balbutie Joubert, . D y.a du fiaspille,-
Tiens, lis.

Tarnagas n'est pas très savant pour
déchiffrer l'écriture, et il met long

ladernère ligne... Mais enfin, ça y
est !...

— Oh ! le salaud conclut-il... Fit
tu crois que si on lui allongeait un

coup de sabre sur la gueule, un soir,
sans témoins, il l'aurait volé ?...
— J'aurai mon heuiie, va. ; îjfais lp

coup de sabre que. je lui promets, ce

n'est pas sans témoins queje lui al-
longerai. Ce sera, au contraire,
loya'ement, la poitrine nue, à chan-
pes égales ..

Joubert relit sa lettre, fille paconte
ce que nous savons déjà ; la basse
délation de Raspille, la polère du

père Borge, ses menaces, puis son

pardon, ses projets de s'én aller là-
bas dans son pays, loin de lui, le tant
aimé ! loin de l'autre le lâche, qui
egU - • -

« Tapa pardQqftefHi 1 encore, fi-

pit-elle, lorsque je ne pourrai p'ns
lui cacher le fruit de nos amours? ,

i J'en doute. Mais, quoi qu'il advienne,
ùicp çdpré, fais ton devoir de soldat..
Je t'ah .end rai ;

A Molsheim, оц le régîfflent parvint
le 28, l'ordre arriva de tourner ^trgs-

ац nord de Brumath- A grumath, les rayons naissants du soleil. Pendant
cuirassiers rejoignirent le 9e de la plusieurs heures, couverte en

même arme et formèrent avec lui la avant et sur ses flancs par
brigade du général Michel. 'des éciaireurs, e le chemina à Ira-
La brigade couverte au nord par vers les sentiers des champs, parmi

la cavalerie des généraux de Septeuil une campagne splendidement luxu-
et de î^ansQuty, se préserva à l'est par riante. Un peu partout se dressaienl
une grand'gardiee, établ à Grien- des bivouacs françeis, d'où jaillis-
dertzheim et par- des petits postes le saient des chansons et des rires,

long de la rivière, la Zorn. Nul n'aurait supposé jamais que la
Le 1er août, le 4e escadron fut dé- mort commençait à déployer sur ce

signé pour relever la grand'garde et pays riant et sur nos troupiers in-

les pet«ts postes. La veille, les sen- soucieux ses larges ailes sinistres.
tjncHes ^vanpées avaiept sjpalp §1] — ре уедапз rien ce matin
loin quelques cavaliers à. i'unjforipe déclara l'adjudant, dressé sur ses

sombre qui chaulaient par petits ét-riers et d'un dernier regard ins

groupes, avec une insouciante audace, pectant la contrée jusqu'à l horizon
Les uhlans ! . les premiers enne- Notre mission est teaminée : ren

mis !... on redoubla de précautions, trops...
Le 2, à l'aube, un demi peloton, Les cuirassiers tirent demi tour

commandé par un adjudant reçut on sortit les pipes, on lâcha les rênes
l'ordre d'aller faire une reconnais- et une conversation générale de laz

s^nge â-v§.nt. G était précisément z's et de réparties gaies s'engagea,
le déroi-peiflian ilQBt husgfpnf piftjg,
le matéchal des logis Haspiiie, le bru!

Et, en même temps, il tendait à > ion^ieipps^ potjr parvenir bourg et d'occuper un emplacement

Joubert et son ami, le mé-
• (Taillé Tarnagas. La

quitta le pmpp dès
p aftég qu jgur ef se

Rhin, 4eap, tr§8 1,0jn tfps jqif},
nuositês d'argent bnllaient sùus

petite troupe
les premières
fjfea vers ||

(à suivre)


